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t> 30 compris qu’il avait affaire à des 

membres influents des classes diri
geantes.

Nous sommes nêamoins très bien 
reçus A New-York et notamment 
dans la très haute société, nous 
pouvons même dire qu’on nous ac
cable d’intentions.

L’ennui, c'est qu’il va fatoir ren
dre tout cela 1 Evidemment, avant 
de quitter New-York, force nous 
sera de donner un grand diner à 
nôtre hôtel aux quel nous ont fait 
l’honneur de nous héb rger!

Ce sera cher. Mon fils, dont l’in
telligence se développe de minute 
en minute, me disait hier à ce pro-
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Chronicle, de Saint Paul.
Le* Canadiens-Français lorment 

une des;port ons les p'us industri
euses et les plus intelligentes de 
notre population 11» sont religieux 
et entretiennent leurs églises ; ils 
ont confiance en l’éducation et 
entretient! nt leurs écoles paroissi 
aies , ils sont moraux et surveillent 
les mœurs de là jeunesse et de l’eu-

A ces divers points de vue, ils 
brillent au premier rang dans nos 
villes manufacturières. Ils ai men 
la société, ils se divertissent d’uae 
façon intelligente et agréa »le et ne 
sont jamais compromis dans les 
émeutes, les grèves ou les bagarres.

Ils aiment à s’instruire. Ils ou 
leurs journaux rédigés en français 
par des écrivains capabl* s, dévoués 
et patriotes; ils ont leurs sociétés 
admirablement organisées et diri
gées par des hommes compétents et 
consciencieux.

Ce peuple nombreux déjà aux 
Etats Unis augmente encore tons 
les jou-8, et forme un des contin 
gents les plus considérables du ca
tholicisme dans le nord de Et Us 
Unis.

Comme citoyens, comme catholi
ques, ils possèdent les plus fgrandes 
qualités et se montrent en tout di
gnes de Piêtime et de l’admirai ion
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MESDAMES ! LA POUDRE DE TOILETTE FESROV tletlliBONS PIANOS DE 
SECEDE MAIN

—CHEZ-4 40
Songe» bien que c'est maintenant le temps 
de faire le ménage do votre maison et <pie 

le temps de laisser vos ordres

tilanchi-isage, Tcinlage, Pose de Tap 
et Peintures de toutes Descriptions. 

Tapisseries Anglaises, Américaines et Caua-

prix. Estimés fournis.

4 40 Ai A. McMillan L’une îles plus anciennes maisons oo n i 
claies Us la vallée île ILOttaiva et îles nleu 
qiinllihMw mmin I» rapport les lias p 
loeallté des articles nt8«ru en vente*

• 80 4 40 c’est aussi
— Père ! une idée! Si, pour ce 

dîner, nous écrivions à la duchesse 
d’Uzès de venir nous îejoindre, elle 
le pairerait peut-être!

J’ai embrassé mon fils. J’aime 
beaucoup que les jeunes gens aien 
des idées et surtout des ut* es prati
ques. Seulement j’ai peur que la 
duchesse d’Uzès ne soit pas eu train 
de voyager en ce moment et jaurais 
l’air d'aDuserl

Après New-York, nous irons à 
Philadelphie aprè’ Philadelphie 
nous irons Washington, où réside 
le président de la République des 
Etats-Unis!

Vous avez déjà vu probablement 
par le« dépêche-, que *e lit président | 
nous fait une chose inqualifiable; il 
quittera Wash igton au moment 
oû nous y arriverons, sous prétex
te d’allerg visiter ses p-opriétés agri-

EvidemmentH désire nous éviter! 
Est-ce qu’il a peur que je lui 
prunte de l’argent ?

C’est encore une injure que I- 
systéme répub licain me fait, et il 
des <ens qui demandent pourquoi 
je cou Lui u à aimer la monarchal

Ernest Blum.
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qui aient jamais été offerts, à Ottawa.
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La gué’ison ne manque jamais de se pro- 
ilre après quelques applications.
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nèd-1 est

Vf ip en boites sAiiarées

II 5 M

I 111
1 00| 8 M

1
6 00

12 15 8 003 30 de ceux qui l’apprécient avec impar
tialité.

Ce témoignage flatteur rendu aux 
mérites de nos compatriotes des 
Etats Unis par un homme absolu
ment ^désintéressée, ne peu1 qu’aug
menter l’intérêt naturel 
leur portons.

principaux mgré lie-ne de ce 
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Pousser de 1 avant les importations de Manteaux de cette saison et les présenter l'automne prochain parcoquo 

la récolte actuelle ne paiera pas, c’est une méthode propre à faire des ennemis à tous ceux qui la pratiqueront.
LES EXECUTIONS AU TONqUIN

Le docteur Edouard tioïnet, mé
decin militaire, communique à la 
Revue scientifique les expériences 
qu’>l a faites au Tonquin sur des 
décapités. Tout d’abord il expose 
le procédé opératoire du bourreau 
annamite :

11 La victime est à genoux ; les 
mains sont atiachées derrière l 
dos et fixées à un piquet en bambou 
sur lejuel est gravée la sentence 
Le bourreau commande au pon 
damné de tendre fortement le cou 
en avant et de baisser la tête. Il 
relève les cheveux de la victime et 
marque avec sa salive, rougœ pa j ;"3S 
le bétel, le point où doit por er la 
sert'un. ” ! ...

} l’inos iidical linLONDRES ET PARIS 
Un voyageur qui a longtemps 

habité Pai is et Londres, établit en
tre ces deux villes les curieux rap 
prochements qui suivent :

Paris est droit ; Londr* s tortu-

l
6
6
1 ! ULSTERSêtre mises à la poste 15 minutes avant■ Off * «va, Ontario Si notre parole vout dire quelque chose notre étalage do Manteaux est insur passable et crée la sensation île 

la saison. Nul part ailleurs peul-on trouver un stock aussi large et aussi varié.le 9 A. M. A4 P. M.
IN, Maître de Poste. Le cocher pari-ien s’assied sur le 

pldvfi/' Me son véhicule ; celui de 
round i. „8fl ItfUlt derrière. Le pre- 
rï/te.-pt. .va^-e-errtff.-to second la 
gauche.

Pai is est compacte, Londres dis
séminé.

A Paris les croisée: s’ouvre ut 
comme des po* tes ; à Londres, elles 
tombent corrrre des g.iiilo.mes.

A Paris, les persiennes souvent 
en deho* a ; à Londres, elles s’ou 
vr nt en de-4; n=.

Paris est oo lecims'e et s * oge 
dans de vr.ti-s casernes, Loodre 
est individualiste et se loge dans 
son home priv *.

A Pans, chacun a son concierge ; 
à Londres, chacun a son passe-par
tout

On donne un present GILETSX AVEC CHAQUE Rester à la tête de la procession signifie quelque chose de plus que la valeur de votre argent. Cela sign i le 
aussi ccmme si c’était tant, dans la % d’élégance, de stylo et de durée.Voiture d’EnfantsJk WATERPROOFSw L*s acheteurs de Waterproofs, Parapluies ou autres articles pour se garder sec en temps de pluie trouveront 

L’assortiment est considerable Tle maKasin Bryson, Graham & Cie. est le plus économique entre tous.
ACHETEE CETTE SEMAINE72S*

Pai de cris, pas de résistance de I Ofll 
se-j>re«-, de faiblesse app. rent noi. i r- 
plu ; i Annamite accepta av -c cal
me ri res'gua ion un sort inévita
ble : il sou mourir.

“ Se mettant sur le côté gmche 
du condamné, l’exécuteur vise le 
milieu de nuq ie, entre la racine 
des en veux et la saillie d- s vertè
bres cervicales, et d’un coup vigou- 
'•eux, il abat la tête, avec une la ne 
la g de trois travers de doigt et 
longue de quatre-vingts centimètres.
Le co ipe-coupe agit du talon vers 
■ a pointe, par une sorte de mouve- 
m* ni de scie.

“ Il est huit heures dix. Le 
bourreau a fait tomber la tête d’un 
seul coup. la» sang jailli avec for
ce ; le jet qui, pendant quelques 
secondes, s’élevait par saccades à 
soixante centimètres, tombe brus
quement à quinze centimèb es e' 
cesse au bout de deux minutes 
La surface de section correspon
dant à la tête ne donne que peu de

JERSEYS—A LA—

N H ON/VI, M'F’ti. * O. 
160 K U v SHAltKS

ro.
Les plus bas prix connus serviront do pilote dans cette excursion et quand au style’ef à rajustement les 

autres ne peuvent en approcher. t '
K y .Je, soussigné, ai le plaisir d'annoncer au 

public de cette ville que l'organisation de 
mon établissement de Pompes Fun 
achevée et que je suis maintenant prêt 
cuter tous Isa ordres qu’on voudra bi 
confier. Mon établissement eat des inie 
équipés et on y trouvera tout ce qu'il 
pour les services fu.éiaires ne toutes 
J’ai entr'autres corbillards 
grande beauté et faite à 
des plus grandes manufactures du 
L’assortiment des cercueils esc des plus" va 
riés, et il y en a pour toutes les bourses. Le 
public est prié de venir à mon établissement 
où il trouvera un service irréprochable, des 
prix accomodanta et des conditions géné 
reuses.

A 3 Persiennes ï
Toiles et Poles BEYSOTT, G3-~R. A TT A lyf 

a,Rideaux ■ & c;c:E_une voiture de 
ordre dans uns

Paris t a vaille; Londres trafi-

BREfi, 
presis. tua»

\ P-»ris march*»; Londres court. 
Paris es» ga ; Londres est P*ye- Les meilleurs «erdiés dans la ville

A Paris, lo soldat a une jaquette 
bleue et un panta on rouge; à Lon
dres, sa jaquette est rouge et son 
pantalon bleu.

Paris mange; Londres dévore.
11 y en a ainsi plus de deux pa-

)National Ifg. Coxo.
Un vrai'succès c’estjlejnoureau Département d’Epiceries de Bryson, Graham A Co., 35’rue O’Connor. Le secul

eneest le Bas.Prix.

160 RUE SPARKS 160
OT1 A WA.

L. ORATTON, 
Tis-à vis la Basilique.

tait la loyauté du duel, et 
t des bains antique plus pâ- 
. grand jo îr q Vau clair de 
le criminel que Prud’hou 

> lursuivre par les Erynnis 
eresses.

ges !
la UêcollatiO'i, ne p iraiss *nt pas 
'voir conservé la moindre Doctiou 
cérébrale. Nous n’avons pis ob
servé c^s vesng-s d’activit^ céré
brale qui, d’ap è‘ certain. auteurs, 
existeraient encore quelques ins
tants après la deoapira'ioiT’

—S re, permettez moi de vous 
dé orpr.

—Soit, mais ce sera bientôt mon

courut se cocher pa mi les balles 
de coton. Par suite, le coton pr.t 
feu et fut consumé.

Les trois au ires associés, pour 
recouvrer la valeur du coton, in
tentèrent un procès au quatrième 
associé à qui appartenait la patte 
question. l,e jug - examina l’affaire, 
et voici q i Vile fut sa déci-ion :

La pane qui ava>t le chiffon ôtait 
blessée il ne pouvait se.servir decet- 
te patte; en effet, il la tenait en l’air 
et marchait à Paid

Par conséquent les trois pattes 
avec ■esquelles le chat a couru se 
réfugier dans le coton e' par suite, 
elles seules sont coupables.

Les trois associété » qui apparte
naient les trois pattes avec lesq 
les le chat com ut se r fug er d 
le coton, oiyeront la val-ur totale 
des pâlies à l’o socié qui étau pro
prié’a re de la patte malade.

Ce juge est aussi fort que Salo-

opéra. La philosophie de la guéri
son est celle ci, le vernis empêchant 
la plaie le venir en contact avec 
l’air, permet à la nature de former 
une no iveile peau.

FOUR PREVENIR LA CHUTE UES CHK-

du sang qu’ils ont versé pour la

Le vert désigne l’espérance.
**sl l’emblème de la richesse des 
travaux t>p ritiuis, C tie couleur 
sert aux i mps q>»i n’ont rien de 
particuln , cumin entre 1 Epipha 
nie «-t la Se, ui g aun , de la Trinité 
à l’Avant, en d hor- d-*s têtes.

Ces deux fractions de l’année li 
turgiqne figurent le pèlerinage de 
l.’Evlise militante vers la patrie cè

Le violet couleur sombre 
le de la pénitence, s *rt p »ur 
et ie Carême.

Le noir est le signe du deuil de 
de 1 ég ise et enfants. On I emploie 
le Vendred, Saint et dans les offices 
funèbres.

LE COMTE DE P RIS EN AME
RIQUE

11
E effet, de retour à Rio de J i- 

neno, le premier soin de dom Pedro 
fut d’envuyer à Al house Karr h-s 

de commandeur d« la

IMPRESSIONS DE VOYAGE

Mon cher Boçher,
Nous voici à New-York, c’est une 

grande ville. Je dirai même plus, 
c’est une ville très peuplée. Il y 
des monuments, des temples, d 

F thf-â'res. Tous 1 s passants ont l’air 
affairé. On sent que ces gent-là 

j travaillent beaucoup et ont énorme 
meat d’argent.

Mon fils est émerveillé ; il ne cro 
y ait pas qu’il pût exister an monde 
des per* on nés aussi occupées. Ce 
matin il me disait encore :

—Mais à qu’elle heure ces êtres- 
là déjeunent ils î 

Nous nous provenons dans les 
rues incognito. D’ailleurs, je dois 

i avouer que mon nom n’a pas ici 
une grande popnUrité. En Vins 
crivant, ainsi que celui de mon fils, 
sur le registre de notre hotel, je 
pensais enchanter le chef de l’éta 
blissement ; il se contenta de me 
dire :

—Ah 1 vous êtes l’ancien associé 
de M. Boulanger 1 Vous avez dé
pensé beaucoup d’argent inutile
ment, voulez vous des chambres 
plus modestes ?

J’-ne tout s les peines du monde 
à lui faire comprendre quo l’opéra
tion boulangiste ne m’avait pas 
coûté un sou, que tous les frais 
avaient été faits par une dame, il 
refusait de m’entendre.

—Non, me disait il, j-.mais vous 
ne me lerez croire qu’un prince, qui 
descendant de roi s’est fait payer 
ses dépenses de coospiration par 
une femme et qu’il ne lui a rien 
remboursé

Le maître de l’hô el ne s’est 
vraiment récoucil'è avec moi que 
lorsque mon fils lui a eu tarlé me
lius. Sur cd poiut Us se sont par
faitement entendus et le chef a

“Nous ramassons immédiatement 
la tôle, qui était tombée entie les 
jambes de la victime : les yeux 
sont démesurément ouverts, les 
pupilles fortement dilatées, et l’on 
ne serait dépeindre l’aspect terri fi -, 
hagard, épouvanté de cette physu 
norme.

Les dents sont serrées. La bouche 
fermée penda i. deux minutes envi
ron, s’ouvre iégènement.

Le pharynx se contracte forte
ment ; immédiatement a pré» la 
décollation, on voyait do fréquents 
mouvements de déglutition, ryth 
més, très accentués.

On observe aussi ces mouvements 
spontanés de la glotte, Mè Tœso- 
puag -, et la contraction des muscles 
coupes. Deux* minutes après la 
décollation, tout mouvement a cesse. 
Le docteur Boinet, qui a fait appor 
té les piies électriques du bureau 
télégraphique de Thun Moï, a déjà 
commercé ses expériences

L’exc:talion de la moôele par 
qual.e éléments Bunsen faite moins 
de deux minutes après l’exécution 
ne détermine que de légers mouve
ments très passagers dans les mus
cles du tro.ic. Qu .nd le courai t 
pass--, ou entend des grincenv ils et 
des claquements de 
manière generale, tous les muscies 
de la face répondent ; leur 
lion a lieu à droite ou à gauche, 
suivant le point excité. Les mou
vements cessent après deuyt mi
nutes.

Pendant cinq minutes, on a pu 
observer des mouvements très éten
dus du globe de l’oeil :

Les lêtet de deux condamné»

XIII msgnes
L’EMPEREUR EF LE ROMAN 

LIER Si Von est dans une bonne coudi 
lion de santé, le mulleur mode pré* 
vt-ntif de la chute des cheveux est 
de garder toujours la beau de la 
lête nette pat Me fréquents lavages 
d’eau douce, en y ajoutant quelque 
f ii*» un peu de oorax (*el minéral 
que Fou trouve dans tout 1* s phar- 
inasies.) Après avoir asséché la tê 
t , te.uez-la aussi fraîchement que 
possible et non seulement les ch*, 
v ux ne tomberont 
iront rapidement 
des cas, les cheveux tombent pur- 
ceque le cuir chevelu n’est pas te- 

C’est surtout 
quand ont fait usage d’huile que 
l’on doit observer cette précaution, 
car ses substances en séjournant 
dans les cheveux deviennent rances 
et causent un grand tort à la racine 
des cheveux.

l/hiver dernier, l’empereur revint 
à G mues II était létrôné. Aussitôt 
il se rendit ch z son ami.

Karr regardait iVmpereur, dont 
ie visage lui parut assombri ;

—Je sais pourquoi vous êtes triste 
Ce n’est

rs deux heures de l’apres- 
, une bande de touristes hii- 
, guidée par un cicerone, vi
les ruiiies de Pompéï; la 
insulaire composée du pé- 

; la mère, de trois grandes 
, d^jà parcouru d’un oeil 
jue et froid, où se lisait, ce 
nd * nuui qui caractérise la 

i ritannique, l’amohithéâCre, 
léàtre de tragédie et de 
c, si curieusem lit juxtapo- 
e quartier mi.itaire,crayon- - 
s caricatures par l’oisiveté 
»rps de garde; le Forum, sur- éj 
au milieu d’une reparation 1 
silique, les bordent. Tous -m 
lient en silence dans leur 1 
ay les explications bavard ;s j 
cerone et jetaaient à peine 1 

ard sur les colonnes, les 
lents do statues, les mosaï- 
les fiesquea et les inscrip- I

L-1 correspondant du “ Gaulois ” 
à Nice rapporte qu’Alphouse Ka r, 
qui vient d mourir, et rt-x-ein|»e- 

du Brésil, dom Pedro II 
étaient unis par une a initie de lon
gue daœ. Le mimai que et 1 écri
vain ne s’étaient e core ja nais vus, 
•qu’ils étaient dm ■ s longtemps en 
en correspond ince, et ceue corres
pondance avait le on de l’intimité 
..oisque Dom Ptdro vient a Can- 
nés, eu 1887, on vu aariver, un jour 
à la vil'a du

e des trois autres.

pas à cause de la cou tonne 
per tue : c’est à cause de la patrie 
perdue.

- Ami, vous me co naissez, vous 
avez dévioé juste, Que d riîz 

i vos ü mrs que voue avaz culti
vée , que vous avez aimées, vous 
reniaient et vous chassaient de 
vo* e j trdin t Ah ! l’r.rgratitude est 
le sen imeot qui fait les plus 
elles b essures.

L'écrivain serra silencieusement 
la main de l’impérial exilé.

, mais crol- 
is la plupartK

—On vient d’afficher dans Paris 
un arrête pref ctoral relatif à la 
taxe municipale sur les chiens, en 
1891.

Sait on, à ce propos, combien il 
y a de chiens dans la capitale fran- 

<; lise T Soixante el onze mille six cent 
quarante six, d’apie> le dernier re
censement.

Le montant de a tax'- produit an
nuellement environ 500,0i)0 francs, 
qui figurent au ch » pitre 1er des re
cettes de la vilie de Pari».

souverain un grand 
vieillard soude comme ur. vieux 
chêne: une longue birb- sous un 
’ rge feutre, un veston de velours 
noir sur ses larges epa lies: dan* li 
main, un gros bâ on de voya
geur.

C’était A'phonse Karr. Le u[e- 
* ur lr serra dans ?es bras. Tous 
leux se r--gardaient comme ueux

proprement.cru

REC KITES DIVERSES

REMEDES BIEN SIMPLES CONTRE LES 
BRULURES

Un jour, à Paris, un vernisseur 
de métaux, par acc dent, s- brûla 
horriblement une main ; fou de 
douleurs et ne sachant que faire, il 
plongea la main dans un pot de 
verni-, qui était près de lui. A son 
grand étonnement la douleur c-ssa 
instantanément et la main guérit 
rapidement.
avaient eu connaissance de ce 
vinrent trouver le vernisseur, cha
que fois qu’ils eurent L malchance 
de se brûler, et ils furent guéris de 
la même manière.

La nouvelle s’eu étant répandue 
au loin, la faculté de Médecine in
vita le vernisseur à venir essayer 

savoir dans les salles de l’hôpi
tal. Il se rendit volontiers aux 
désire 4«-s professeurs, et réussit à 
guérir tout eaux sur lesquels 11

UNE HISTOIRE DE CHAT 
Uu journal de S m Francisco ra

conte un cas d-* justice à l’orientale, 
dout les con idérants ingénieux’ 
pourront être difficilement surpts- 
ses.

PETITS RENSEIGNEMENTS 
INTERESSANTS

vieux amistqni *e retrouvent.
Quelques jour pl 

Pedru vient a Samt-R iph ë . Kirr, 
rt-ç it-il corli l ca upagoad, su» 
hôl i uperial;

— Sirn, vous êt s ob ige de faire 
1 • tour du proprietaire.

Il û visit- à l'empereur tout son 
doicestiqu- fl mu. Da..s ce Site dé- 
licie .x dans ce jardin suspeniu sur 
i»-s rochers q » dominent la Médi- 
tena ee, do«n Pt-t o respirait joyeu 
s-ineut l’arôme des io-es qui se 
mêlait à la brise silin

Karr cueillit un surp’rb * snéc - 
1'- il de la ro»e Alpoii.-t-K *rr, la 

b -lie ro* ; jaune qu il a cr ee. 11 
écrit en termin t it ie docteur Boim-t l'accrocha a la boutonnière de 1 em- 
examinées quelques secondes apr§d pereur:

tard, dom

LE* COULEURS DE ORNEMENTS SACRÉS
de l’Eglise

L «g couleurs des ornements sa
crés o it leur langage symbolique. 
Ainsi le blauc exprime la joie et la 
pureté. Celte couleur sert généra 
iement aux fêtes des mystères joy
eux de N. 8., aux fêles de la 8te 
Vierge, des confesseurs et des 
vierges

Le rouge est employé aux fêtes 
des mystères douloureux ; à la fête 
de la Pentecôte, en souvenir des 
langues de f;u qui parurent sur la 
télé des apôtres ; aux) fêtes tdee 
apôtres el des martyrs, gn mémoire

Quatre personnes associés achè
tent des halier de coton. Pour 
empêcher l s rats de les détériorer, 

ach tèrent ausu un chat. Ils 
par plaitariter.e, que 

< hicun d’eux serait propriétaire 
d’une certaine patte du chat, et ils 
o. nèrent de colliers particuliers 
c lie qui leur tomba en par tag 
c bat s’étant fait ma à une d< 
panes, le propriétaire de ce membre 
l’entoura d’un chiffon trempe dans 
d- l’huile.

L‘ chat, en s’approchant trop près 
d" poêle, mit 1. leu à ce chiffon, ce 
qui lui causa une telie.Uouleur qu’il

(A ennf.imn*er)
—Les postes a: glais-s admettent 

des colis que nombre d’adinimstra 
lions européennes refuseraient avec 
énergie.

Un tacétieux personnage ayant 
un petit cochon de lait à envoyer, 
Fa remis à la poste avec une éti
quette attachée au groin. MM. les 
employés anglais ont trouvé cette 
façon d’emballer toute naturelle, et 
le cochon a été livré à domicile.

dents. D’une
Des voisins^ JONC D'O* SOUDE.

RB35c. pour u* jonc valant $2.
PtgggggfSSsSgH

brrnutr d« IIOM. Une *srani2 
’•bone-Mt.' art en-oree Brrr 

i qn* a blanc, que tou» poufe» remplir et tenro.er 
■el'Uneeno»donne pei »U«f»cUon; elur.nui «roue 
i» votre erpent. Ce |ooe h vend (tenenürment $'i o, 
it le distinguer d*evee no de SI0.00. Pour introduire 
eeetnoeM]poterie, aon. envMTnne^oeJooejten plue

tee. I.'ennoneeîun Jonr de cette 
k laaeMete faite eopenvrnt. Envoyez vos commae. 
nt qtw poezlble ; «r bientôt il ewa trop tard. (Bnv^êa

fait,
convinrent

comrac-

il
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